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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 13/01/2017          4 872,13
DOW JONES 13/01/2017        19 806,97

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957
1,0679                 1USD = 614,249 1 USD 635,748                                                        
1,3944                 1CAD = 470,422 1 CAD               494,835      

121,6900                 1JPY  = 5,390 100 JPY 560,536
0,8684                 1GBP = 755,337 1 GBP 788,297
1,0742                 1CHF = 610,647 100 CHF 63 926,64
14,3476                 1ZAR = 45,719 100 ZAR 4 754,22
10,7114                 1MAD =                           61,239 MAD                    63,68
7,3621                 1CNY = 89,099 1CNY 91,77

110,8700                 1KES = 5,916 1KES 6,09
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
13 Janvier 2017: 55,83

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 13/01/2017

Kenya/ Construction
d'un parc industriel sino-
africainUn consortium composéde deux entreprises chi-noises, CIFAL Internationalet China International In-vestment, va investir 200millions $ pour laconstruction d’un parc in-dustriel sino-africain dansla zone franche industriellede Athi River, située prèsde Nairobi au Kenya. C'estl’entreprise chinoise Qing-jian International Groupqui va construire ce parc,sur un espace 200 000 mè-tres carrés. Le projet com-porte quatre phases et vadurer trois ans. Dans lapremière phase, le parclancera des industries mé-dicales, chimiques, cosmé-tiques, alimentaires,machines, matériaux deconstruction, produitsagricoles, papeterie de bu-reau, papier, textile, piècesautomobiles, chaussures etchapeaux, meubles et élec-troménager.
Afrique/ Le Fegace a un
nouveau patronLe Fonds africain de garan-tie et de coopération éco-nomique (Fegace) a unenouvelle patronne depuisle 6 janvier. Il s'agit del'Ivoirienne Minafou FantaCoulibaly-Kone. Précé-demment conseiller spé-cial du ministre ivoirien encharge de l’Économie etdes Finances, le nouveaudirecteur général veut re-lancer le volet opération-nel et le développementdudit Fonds. A noter que leFegace est une institutionfinancière internationalespécialisée dans la promo-tion des investissementspublics et privés. 
NIgeria/ Le transporteur
aérien Medview en
bourse Le transporteur aérien ni-gérian Medview Airlinesdevrait arriver sur le Nige-rian Stock Exchange d'ici lafin du mois de janvier2017, apprend-on desources concordantes re-prises par des médias lo-caux au Nigéria. Le conseilen charge de se prononcersur les introductions ausein du marché financiernigérian a marqué son ac-cord, mais aucune daten'est donnée de manièrecertaine. Medview intro-duira directement ses 9,7milliards d'actions à 1,5naira, soit trois fois leur va-leur comptable qui est deseulement 50 kobos (cen-times de nairas). 
Rassemblées par I. M'B.

Brèves

LA Zone économique à ré-gime privilégié (ZERP) deNkok a bien évolué depuissa création il y a six ans. Néde la décision du présidentAli Bongo Ondimba d'in-terdire l'importation degrumes avant toute trans-formation locale, cet es-pace, situé à 27 kilomètresde Libreville, offre désor-mais l'aspect d'une bellecité industrielle et multi-sectorielle. Avec, entre au-tres, 99 entreprises déjàenregistrées en son sein,dont 25 aujourd'hui opéra-tionnelles. Des usines quiopèrent majoritairementdans les domaines de lamétallurgie et de la trans-formation du bois. Pour être aussi attrayante,la ZERP offre une batteriede mesures incitatives auxentreprises désireuses des'y installer. Parmi celles-ci, une exonération detaxes douanières et fiscalesles dix premières années,un guichet unique regrou-pant l'ensemble des admi-nistrations intervenantdans le secteur industrielet la création d'entreprises,

une accessibilité par plu-sieurs voies (fluviale, fer-roviaire et terrestre),  desinstallations hydroélec-triques prêtes à l'usage,etc. Mais voilà, dans cet envi-ronnement "très  at-
trayant", comme l'aqualifié un responsabled'entreprise, jeudi dernier,un élément fait un peutâche : celui du déficitd'une main-d'œuvre quali-fiée sur le plan local. No-tamment dans lesprincipaux domaines in-dustriels de la ZERP (mé-tiers du bois, métallurgie).Le coordonnateur prospec-tion de la GSEZ, – entité quigère la zone économique –l'a d'ailleurs reconnu au

cours de sa présentationde la zone à la presse. Ils'agit d'un manquementqui pourrait freiner cer-tains investisseurs dans
leur ardeur, croit savoir cespécialiste.  Heureusement, a-t-il pour-suivi, la mise en place detelles zones franches a né-

cessité 20 à 25 ans dansplusieurs autres endroitsdu monde. Comme pourdire que la résolution decette question de la main-d'œuvre qualifiée, commeles pouvoirs publics ten-tent présentement de lefaire à travers des sys-tèmes tels que  l'apprentis-sage Dual pour les lycéestechniques du Gabon, per-mettra certainement à laZERP d'être encore pluscompétitive. Avec elle, l'en-semble du tissu industrielgabonais. La ZERP compte un peuplus de 1000 employés.Elle est gérée par la GSEZ,agissant au compte du par-tenariat public-privé entreOlam et l'Etat gabonais. 

Une cité presque parfaite

Visite des chantiers d'Olam Gabon / La Zone économique à régime
privilégié (ZERP) de Nkok

F.B.E.M
Libreville / Gabon 

A côté des zones administratives et industrielles, la ZERP
dispose aussi en son sein d'une zone résidentielle.
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Le fer à construction produit dans les "Acieries du
Gabon", entreprise métallurgique de la ZERP.
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Ici, construction et emballage des tables-bancs, au
sein d'une entreprise de transformation du bois.
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LE ministre en charge del'Industrie, MadeleineBerre accompagnée de sadéléguée, Irène Lind-zondzo, s'est rendue, hier,à la Zone économique à ré-gime privilégié (Zerp) deNkok, située dans la com-mune de Ntoum.Ce déplacement avait pourbut de rencontrer les opé-rateurs économiques, afind'échanger avec ces der-niers. « Nous sommes venus
discuter avec eux pour re-
cueillir  leurs  préoccupa-
tions, afin qu'ensemble nous
puissions y trouver très ra-
pidement  des  solutions  et
renforcer ainsi la confiance
entre nous », a déclaré Ma-deleine Berre. Parmi les difficultés, cellesrencontrées au niveau de

la douane, de l'exploitationdu marché sous-régional etd'approvisionnement enmatières premières, dontle bois. Selon un opérateuréconomique, « certaines
entreprises  peuvent  rester
environ un mois sans cette
matière première qui est le
bois.»
«  Aujourd'hui  au  Gabon,
nous  avons  l'ambition  de
mettre en place une vérita-
ble  politique  d'industriali-
sation dans les secteurs du
bois  et  de  l'agriculture.
Donc, venir vers  les  indus-
tries, recueillir leurs préoc-
cupations  nous  permettra
également de  leur dire, en
toute  transparence, ce qui
est  faisable  ou  pas.  Car
notre métier est de  les ac-
compagner,  mais  aussi  de
nous assurer de la profita-
bilité de leurs industries », aprécisé le ministre de l'In-dustrie. En plus des échanges avec

ces opérateurs, les minis-tres ont également effectuédes visites dans certainesentreprises de bois etd'aciérie, ainsi qu'au gui-chet unique instauré danscette zone. Lequel compte,selon l'administrateur-di-recteur général, GabrielNtougou, près de 16 admi-nistrations. Il s'agit, entreautres, de la Douane, lesImpôts, la CNSS, le CGC, le

Bureau forêt environne-ment et industrie du bois.« Toutes  ces  administra-
tions sont impliquées dans
la  vie  de  l'activité  indus-
trielle. Les opérateurs n'ont
plus besoin de  se déplacer
pour être en règle. Tout se
passe sur place», a expliquéM. Ntougou. Malheureusement, ces bu-reaux ne sont pas ouvertsaux riverains de la Zerp de

Nkok.S'agissant de l'évolution dela Zerp de Nkok qui, tech-niquement et juridique-ment, a été mise enfonction en 2012, selonl'administrateur général,cette zone connaît, à cejour, une occupation deprès de 87 %. « On  peut
dire  que  l'attraction  de  la
zone  économique  est  très
forte.  Nkok  fonctionne
comme une véritable plate-
forme  industrielle  où  les
opérateurs  économiques
peuvent très facilement s'y
intégrer,  parce  qu'au  ni-
veau de l'autorité adminis-
trative,  nous  simplifions
toutes les démarches admi-
nistratives qui vont dans le
sens de la création, du suivi
et  du  fonctionnement  des
entreprises. Aujourd'hui, il
est très facile d'accéder à la
zone et d'y réaliser  ses  in-
vestissements », a concluGabriel Ntougou. 

Recueillir les préoccupations des opérateurs économiques
Les ministres en charge de l'Industrie à la Zerp

F.A.
Ntoum/Gabon

Les ministres se sont entretenus avec les opérateurs
économiques de la Zerp de Nkok. 
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